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Existe-t-il un lien entre les processus de 
démocratisation et le fait de redécouvrir 
les traces de communautés juives 
disparues ? Quel rôle la « découverte » 
d’une ancienne présence juive joue-t‑elle 
dans la reconstruction des mémoires 
nationales à la suite d’un changement 
politique majeur? On peut partir d’un 
constat : l’effondrement de l’Empire 
soviétique en 1989 a été l’occasion 
pour les Etats qui le composaient de 
la redécouverte des Juifs qui y avaient 
vécu avant la Shoah. En Pologne, en 
Lituanie, Lettonie, Estonie, en Hongrie, 
en République tchèque, en Ukraine, 
en Allemagne de l’Est intégrée à la 
République Allemande, les deux dernières 
décennies ont été l’occasion d’une 
réévaluation sans précédent de la place 
des communautés juives disparues, d’un 
travail colossal sur les traces matérielles 
laissées par cette histoire, d’une 
réappropriation de cette histoire dans des 
mémoires nationales exsangues après des 
décennies de dictature communiste. Les 
Juifs disparus sont devenus un enjeu de 
mémoire majeur, ils ont souvent constitué, 
ce qu’ils n’avaient jamais pu être de leur 
vivant, un objet majeur d’identification, du 
moins pour une partie des populations de 
ces pays.

On avait pu observer un phénomène 
comparable dans la République fédérale 
allemande des années 60 : c’est après avoir 
tourné la page du nazisme que dans cette 
nouvelle Allemagne on portait un autre 
regard sur ce passé. C’est après la chute 
du franquisme qu’on a redécouvert la 
richesse de l’expérience juive médiévale. 
Cinq siècles après l’expulsion tragique et 
alors que l’identité nationale espagnole 
était à la recherche de nouveaux lieux 
d’ancrage pour s’émanciper de la dictature, 
Sefarad était soudainement redécouverte 
et revendiquée.

Comment caractériser les phénomènes 
d’appropriation des héritages juifs ?



Lundi 12 juin 2017
Bâtiment Géopolis, salle 2121

9h 30 Accueil des participants
Chantal Bordes Benayoun et Jacques 
Ehrenfreund

10h-13h

Introduction. Jacques Ehrenfreund, 
UNIL, Une absence si présente. Quelques 
remarques sur la place des Juifs dans les 
imaginaires.

Modératrice : Muriel Katz, UNIL

Martine Benoit, Université de Lille, Histoire 
juive et Shoah dans la littérature est-allemande 
après la chute du Mur : (re)mémoration 
chez Jakob Hein et Wladimir Kaminer.

Paul Zawadzki, Université Paris 1 Sorbonne, 
Passé juif et projet démocratique. 
Réappropriation de soi et travail de la 
reflexivité historique en Pologne (1975-2005) 

Pause

Geneviève Zubrzycki, Université du 
Michigan, Phantom Limbs and the National 
Body: The Politics of Jewish Absence in 
Contemporary Poland.

Giorgia Foscarini, Université Ca’ Foscari 
de Venise, Jewish Memories and Stories in 
South Western Poland: the Case of Brama 
Grodzka NN Theatre and Heritage Centre

Discussion

14h30-17h30

Modératrice : Yolande Cohen, CNRS/IDE-
MEC

Harvey Goldberg, Hebrew University of 
Jerusalem, Remnants of Neighborliness: 
Qaddafi’s Pilgrims and Libyan Jews in a 
Jerusalem Hotel

Hannah Cohen Perez and Esther Schely-
Newman, The Hebrew University of 
Jerusalem, Recreating Holiness: Slat el 
Guettar in Israel

Dario Miccoli, Université Ca’ Foscari Venise, 
Screen memories ? Jewish Encounters in 
Twenty-First Century Egyptian Cinema. 

Michèle Baussant, CRFJ, CNRS, Devenir 
« réfugié juif des pays arabes » : les passés 
juifs au prisme du juridique et du politique

Discussion

Mardi 13 juin 2017
Bâtiment Géopolis, salle 2121

10h-12h30

Modératrice Chantal Bordes-Benayoun, 
CNRS

Emanuela Trevisan Semi, Université Ca 
Foscari de Venise, Entre lieux de mémoire et 
lieux d’oubli au Maroc : quelle politique et 
quels acteurs pour la mémoire juive?

Susan Gilson Miller, UC DAVIS, Creating 
New Agendas for Jewish Historical Research 
in Morocco 

Yolande Cohen, Université du Québec à 
Montréal, Noureddine Harrami, Université 
Moulay Ismail de Meknès,  « De la 
suppression à l’appropriation : mémoires 
des lieux juifs au Maroc »

Discussion 

14h -17 h30

Modératrice : Michèle Baussant

Danielle Rozenberg, Université Paris 10 – 
ISP/CNRS,  Espagne : l’héritage de Sefarad 
à l’épreuve d’interrogations identitaires 
contemporaines

Marina Pignatelli, Université de Lisbonne, 
The Marranos Today: an Ethnography of 
the Making of Portuguese Jews and New-
Christians’ Memory and Heritage at Work.

Discussion générale

Conclusion  


